
4ème DIMANCHE DE L’AVENT 
22/12/2024 - Année C. 

 
Chers frères et sœurs, 
 

Pour accompagner l’excitation qui anime le monde à l’approche de Noël, l’Église a voulu nous faire entendre cet 
Évangile que nous méditons si souvent avec les mystères joyeux de Notre Chapelet. 
 

Par ce biais en effet, la liturgie entend nous aider à saisir les motifs de la joie profonde de l’Église à l’approche de 
Noël. 
Elle entend nous aider à « tressaillir d’allégresse » en son sein, comme Jean Baptiste l’a fait en celui d’Elisabeth… 
 

Pour cela, que l’Esprit Saint nous vienne en aide présentement ! 
 

Car c’est Lui qui fit qu’Elisabeth s’écriant d’une voix forte prononça ces paroles que nous reprenons dans l’Ave 
Maria : « Tu es bénie entre toutes les femmes, et le fruit de tes entrailles est béni » 
 

Mais c’est également l’Esprit Saint qui fit ajouter cette interrogation : « D’où m’est-il donné que la mère de mon 
Seigneur vienne jusqu’à moi ? » 
 

Que l’Esprit Saint, par conséquent, éclaire également nos esprits et nos cœurs afin que cet Évangile nous aide à 
bien nous préparer à la naissance de Notre Seigneur. 
 

***** 
 

« D’où m’est-il donné que la mère de mon Seigneur vienne jusqu’à moi ? », s’écrit Sainte Elisabeth. 
 

A vrai dire, on aurait pu penser qu’il eut fallu plutôt dire : 
« D’où m’est-il donné que la mère de mon Seigneur vienne jusqu’à moi ? » 
Toutes paroles prononcées par la mère de Jean Baptiste montrent qu’elle avait bien conscience que Notre Dame 
portait en elle le Fils de Dieu fait homme depuis à peine quelques jours…  
Or la personne la plus importante qui leur rendait visite à Zacharie, Elisabeth et leur enfant était bien Jésus et 
non Marie qui ne faisait – comme le dit magnifiquement l’hymne acathiste- que porter Celui qui porte tout ! 
 

Pourquoi donc dit-elle « D’où m’est-il donné que la mère de mon Seigneur vienne jusqu’à moi ? » 
 

C’est que pour bien recevoir un cadeau et avant de l’ouvrir on regarde, on accueille, on remercie celui qui l’offre ! 
Et c’est ce qui permet à celui qui l’offre d’expliquer d’ailleurs parfois, voire souvent, ce qu’est ce cadeau, sa raison 
d’être, voire comment on s’en sert, voire son utilité ! 
 

Voilà pourquoi c’est en laissant d’abord Notre Dame venir à nous en ce Dimanche, en la regardant, en se laissant 
instruire par elle que nous pourrons ensuite bien recevoir Notre Seigneur, cadeau divin s’il en est, puisqu’il s’agit 
de Dieu lui-même ! 
 

Saint Thomas d’Aquin, dans son commentaire de l’Évangile1, rapporte que les Pères de l’Église ont vu en Marie 
se rendant avec empressement vers la région montagneuse dans une ville de Juda, l’invitation qui nous est faite 
de monter aussitôt par les pas de l'amour jusqu'aux sommets les plus élevés des vertus et à pénétrer dans la ville 
de Juda, c'est-à-dire, dans la citadelle de la louange et de la joie. 
 

O Notre Dame, aidez-nous à monter ces jours-ci par les pas de l'amour jusqu'aux sommets les plus élevés des 
vertus ! Entraînez-nous dans la louange et la joie !  
 

 
1 In Catena aurea n° 9139 



Pour se faire, permettez-moi de vous inviter à reprendre dans votre prière familiale ou personnelle de ces jours 
le Magnificat qui fait suite à cet Évangile et que l’Église met en valeur avec ces fameuses antiennes « O » dont 
celle que nous reprenions entre nos alléluias de louange et de joie il y a quelques instants ! 
 

Oui, qu’élevés par les vertus, nous entrions avec Notre Dame dans la citadelle de la louange et de la joie ! 
 

Saint Luc, dans son Évangile a rapporté que Notre Dame est restée ensuite 3 mois dans la maison de Zacharie et 
Elisabeth. 
Saint Thomas d’Aquin explique là encore, à partir de la tradition des Pères de l’Église, que Marie y demeura 
comme pendant trois mois dans la pratique parfaite de la foi, de l'espérance et de la charité. 
 

3 vertus qu’il convient donc de particulièrement soigner ces jours-ci ! 
 

La Foi !  
Heureuse celle qui a cru à l’accomplissement des paroles qui lui furent dites de la part du Seigneur. 
Heureux sommes-nous si nous croyons nous aussi aux paroles de l’Ange ! 
Par le message de l’Ange, Dieu nous a en effet fait connaître l’Incarnation de son Fils bien-aimé… comme l’oraison 
de la messe de ce 4ème Dimanche de l’Avent nous l’a rappelé ! puissions-nous y croire nous aussi ! 
 
Puissions-nous pour cela soigner particulièrement ces jours-ci la récitation de l’Angelus en 
prenant soin si possible d’arrêter nos activités pour le dire, comme cela est représenté sur ce 
beau tableau de Millet ! 
 

La Foi de Marie… 
 

Saint Augustin, dans un célèbre sermon2 pour des catéchumènes qui allaient donc être baptisés, a expliqué que 
Notre Dame a d’abord conçu dans la foi avant de concevoir dans la chair : 
Marie crut et ce qu'elle crut s'accomplit en elle.  
Et ce grand Docteur de l’Église d’en déduire :  
Croyons aussi afin de pouvoir en profiter nous-mêmes.  
(…) songe, ô homme, à ce que ton Dieu a fait pour toi, à ce que le Créateur a entrepris pour sa créature ; c'est Dieu 
qui tout en demeurant dans le sein de Dieu, c'est l'Éternel qui tout en vivant avec l’Éternel ; c'est le Fils qui tout en 
restant l'égal de son Père, n'a pas dédaigné de se revêtir d'une nature d'esclave, en faveur de ses esclaves, 
coupables et pécheurs. Ah ! ce n'est point ce que méritaient les hommes. Nos iniquités appelaient plutôt la 
vengeance sur nos têtes ; mais si Dieu y avait eu égard, qui serait resté debout ?  
 

Croire que Dieu s’est fait homme pour faire de nous des saints, qu’Il est venu pour nous sauver, qu’IL est le 
sauveur, voilà ce qu’il nous faut croire ! 
Viens et sauve l’homme, que tu as formé du limon, supplie l’Église dans l’antienne de ce 22 décembre ! 

Conduis-nous ensuite par ta passion et par ta croix jusqu’à la gloire de la Résurrection ! 
 

Car telle est notre Espérance… cette deuxième vertu qu’il nous faut cultiver et qui nous fait déjà nous réjouir 
comme on se réjouit de l’aurore qui annonce le jour qui se lève, nous qui attendons son retour dans la Gloire 
pour que son Règne n’ait pas de fin. 
 

L’Espérance : une vertu qui sera particulièrement à l’honneur durant le Jubilé qui sera ouvert mardi en la Basilique 
St Pierre par Notre Pape et dimanche prochain dans toutes les cathédrales du monde. 
 

L’espérance trouve dans la Mère de Dieu son plus grand témoin, a écrit Notre Pape dans la bulle d’indiction du 
Jubilé3. 
En elle, nous voyons que l’espérance n’est pas un optimisme vain, mais un don de la grâce dans le réalisme de la 
vie.  

 
2 Saint Augustin, Sermons 215, 4 (PL 38, 1074). 
3 Spes non confundit du 09/05/2024. 



[…] Ce n’est pas un hasard si la piété populaire continue à invoquer la Sainte Vierge comme Stella Maris, un titre 
qui exprime l’espérance sûre que, dans les vicissitudes orageuses de la vie, la Mère de Dieu vient à notre aide, 
nous soutient et nous invite à avoir confiance et à continuer d’espérer. 
 

→ Ce fut très beau de voir cette appellation Stella Maris inscrite sur l’autel de la messe du Pape en Corse et celui 
de Spes (Espérance) sur son trône pontifical !  
 

O Notre Dame, obtenez-nous de votre Fils de grandir dans cette 2ème vertu, celle de l’Espérance ! 
 

Enfin la 3ème vertu qui n’est pas des moindres est celle de la Charité. 
Benoit XVI, dans son encyclique Deus Caritas est4 a écrit : 
 

Parmi les saints, il y a par excellence Marie, Mère du Seigneur et miroir de toute sainteté. Dans l’Évangile de Luc, 
nous la trouvons engagée dans un service de charité envers sa cousine Élisabeth, auprès de laquelle elle demeure 
« environ trois mois », pour l’assister dans la phase finale de sa grossesse. « Magnificat anima mea Dominum 
», dit-elle à l’occasion de cette visite – « Mon âme exalte le Seigneur » –.  
Elle exprime ainsi tout le programme de sa vie : ne pas se mettre elle-même au centre, mais faire place à Dieu, 
rencontré tant dans la prière que dans le service du prochain – alors seulement le monde devient bon. […] 
Marie est une femme qui aime. Comment pourrait-il en être autrement ? Comme croyante qui, dans la foi, pense 
avec les pensées de Dieu et veut avec la volonté de Dieu, elle ne peut qu’être une femme qui aime. 
 

Chers frères et sœurs, 
 

Puissions-nous donc être nous aussi des personnes qui aiment, qui rendent service, qui soient en tout animés par 
cette grande vertu de la Charité… les occasions ne vont pas manquer ces prochains jours de la mettre en œuvre… 
Et nous le savons la Charité prend patience ; rend service ; ne jalouse pas ; ne se vante pas, ne se gonfle pas 
d’orgueil ; ne fait rien d’inconvenant ; ne cherche pas son intérêt ; ne s’emporte pas ; n’entretient pas de rancune 
; ne se réjouit pas de ce qui est injuste, mais trouve sa joie dans ce qui est vrai ; elle supporte tout, fait confiance 
en tout, espère tout, endure tout.5 
Qu’elle ne passe jamais ! 
 

Sainte Elisabeth, aidez-nous à accueillir la Mère de Notre Seigneur puisqu’elle vient à nous en ce Dimanche pour 
nous préparer à Noël ! 
 

Très Sainte Vierge Marie, Notre Dame du Bel Amour, Etoile de la Mer, rempart de la foi, aidez-nous à monter les 
pas de l'amour jusqu'aux sommets les plus élevés des vertus et à pénétrer dans la citadelle de la louange et de la 
joie. 
 

Celle des Anges du Ciel et des hommes de bonne volonté qui ne demande qu’à tressaillir dans quelques jours ! 
Amen !  
  

 
4 N° 41 
5 1 Co XIII, 4-8 



PRIERE UNIVERSELLE 
22/12/2024 – Année C 

 
 
 
 
 

Prions Notre Seigneur pour les membres de son Église qui s’apprêtent à entrer dans le Jubilé du 2025ème 

anniversaire de sa Nativité. 

Supplions-Le de fortifier en chacun la Foi, l’Espérance et la Charité afin d’être prêts pour le Jour de son retour 

dans la Gloire. 

Par Marie, Mère de l’Église, prions le Seigneur.  

 

 

Prions pour les rois et chefs d’état, en particulier ceux dont le pays est aujourd’hui en guerre. 

Demandons au Seigneur de toucher leur cœur par les célébrations de ces jours-ci. 

Par Marie, Reine de la Paix, prions le Seigneur. 

 

 

Prions pour tous ceux qui souffrent de maladie, de vieillesse, de solitude, pour tous ceux qui sont éprouvés 

dans leur travail ou dans leur vie familiale. Demandons au Seigneur de nous aider à les entourer d’une vraie 

charité fraternelle en ces jours. 

Par Marie, au Cœur débordant de Charité, prions le Seigneur. 

 

 

Prions pour nous tous ici rassemblés pour nous préparer aux solennités de la Nativité de Notre Seigneur. 

Demandons au Seigneur de nous aider à « monter les pas de l'amour jusqu'aux sommets les plus élevés des 

vertus et à pénétrer dans la citadelle de la louange et de la joie ». 

Par Marie, portant Celui qui porte tout, prions le Seigneur. 

 
 


